Message mensuel
Turin – Valdocco, le 24 mars 2019

Marie nous invite à la vie nouvelle

Très chers frères et sœurs de l’Association de Marie Auxiliatrice, c’est avec joie que nous vous écrivons ce message mensuel dans l’imminence du 150° anniversaire de la fondation de l’ADMA, que nous célébrerons le 18 Avril, le Jeudi-Saint. La coïncidence avec cette date liturgique nous invite à vivre avec esprit eucharistique cet anniversaire. Pendant que nous rendons grâces pour ces 150 ans de vie de l’Association de Marie Auxiliatrice, engageons-nous, fidèles au charisme de notre Saint fondateur Don Bosco, à nous laisser guider par l’Esprit-Saint pour une impulsion évangélisatrice et éducative renouvelée. Il est question de vivre et de porter la foi en Jésus Christ et l’amour à Marie à beaucoup d’amis, familiers, collègues, voisins et connaissances. L’essentiel de cette impulsion évangélisatrice consiste dans le renouvèlement de l’Association avec une attention privilégiée pour la famille et les nouvelles générations, en favorisant et en prenant soins de l’amitié personnelle, l’ouverture vers tous et l’esprit de service et en nous appropriant les attitudes profondément évangéliques de Marie : sa disponibilité à Dieu, sa fidélité à l’heure de l’épreuve et de la croix et son esprit de joie et d’action de grâces pour les merveilles que le Seigneur réalise. 
Cet anniversaire est un stimulus fort pour nous tous à commencer une vie nouvelle, à laisser le péché et à entreprendre un cheminement de sainteté. Il s’agit de naître à la vie nouvelle de l’Esprit comme la liturgie nous invite à le faire à travers le chemin de Carême qui nous amène au Triduum et au temps de Pâques. Dans son humilité, Marie dit à nous tous comment faire comme Elle, la servante du Seigneur : pour permettre à Dieu de guider notre vie.
Nous invitons tous les groupes de l’ADMA du monde entier à programmer pour le Jeudi-Saint ou à un autre moment un temps d’adoration eucharistique au cours de laquelle renouveler avec Marie notre foi en Jésus-Christ et notre engagement à être des témoins joyeux de la vie nouvelle de l’Evangile. Pour cela, nous enverrons à tous les groupes une proposition pour l’adoration.
Avec l’esprit du Magnificat nous chantons notre Merci pour le bien expérimenté dans l’ADMA au cours de ces 150 ans, et Merci pour la fidélité de tant d’humbles personnes qui ont gardé allumée la flamme de l’Association lors de temps difficiles des crises et de contestation, ainsi le don reçu de Don Bosco a pu être transmis de génération à génération.

Saint cheminement vers Pâque de la résurrection en compagnie de Marie, Secours des chrétiens et Mère de l’Eglise, Femme Eucharistique et Femme du Magnificat.

Mr. Renato Valera, Président

Don Pierluigi Cameroni, SDB, Animateur Spirituel.

18 avril 2019
150ème Anniversaire de la fondation de l’ADMA

L’Association de Marie Auxiliatrice (ADMA) accomplira le 18 Avril 2019 150 ans depuis sa fondation. Elle naquit, en effet, à Turin le 18 Avril 1869 par l’initiative de Saint Jean Bosco, c’était l’année successive après la consécration de la Basilique de Marie Auxiliatrice (09 Juin 1868), comme remerciement pour les bienfaits que les gens reconnaissaient avoir reçus de la Vierge, et comme instrument pour la défense et la croissance de la foi du peuple chrétien. L’inspiration qui a fait agir Don Bosco était d’offrir une proposition de vie chrétienne simple qui pouvait soutenir la vie ordinaire des fidèles, en les attachant solidement aux deux colonnes de l’Eucharistie et de Marie, Immaculée et Secours des Chrétiens.
Reportons deux documents historiques :

Supplication de Don Bosco à l’Archevêque de Turin pour l’érection canonique d’une Association de dévots de Marie Auxiliatrice,
Excellence Révérendissime,

Le soussigné, expose humblement à Votre Excellence Révérendissime, que pour le seul désir de promouvoir la gloire de Dieu et le bien des âmes, il aurait à l’esprit que dans l’Eglise de Marie Auxiliatrice, il y a déjà une année qu’elle a été consacrée au culte Divin par Votre Excellence, que l’on commençât une pieuse union des fidèles sous le nom de Association de Dévots de Marie Auxiliatrice ; son objectif principal serait de promouvoir la vénération au Très Saint Sacrement et la dévotion à Marie Auxiliatrice des Chrétiens : titre qui semble passer pour une vivante approbation à l’égard de l’Auguste Reine du Ciel.

A cet effet nous avons composé certaines règles qui furent modelées et presque copiées à partir des statuts de la célèbre Confrérie de Marie Auxiliatrice érigée à Munich de la Bavière, afin que ces exercices de piété puissent avoir une forme stable et complète selon l’esprit de la Sainte Eglise.
L’humble représentant supplie Votre Excellence à vouloir prendre en bienveillante considération ce pieux projet, en le priant humblement d’examiner des tels statuts, d’ajouter, d’enlever et de changer tout ce que vous estimeriez opportun, et puis comme humblement je vous supplie, de l’approuver avec toutes les conditions que Votre Excellence jugeriez plus opportunes à promouvoir les gloires de l’Auguste Reine du ciel et le bien des âmes. 
L’autel de l’Association serait l’autel majeur de ladite église, comme celui qui est privilégié, et sur lequel se fait déjà la majeure partie des exercices de piété qui forment le but de cette Association.

Plein d’espérance d’obtenir cette faveur, avec la plus profonde gratitude, j’implore votre sainte bénédiction, et exprime ma confiance.
Très humble suppliant

Prêtre Jean Bosco.

Décret de l’Archevêque de Turin Mgr Alessandro Ottaviano Riccardi,
Vu le mémorial à nous présenté par Monsieur l’Abbé, le Révérend Jean Bosco, Recteur de l’église érigée dans cette ville il n’y a pas très long temps et dédiée à l’invocation de l’Immaculée Vierge Auxiliatrice, et en en considérant la teneur, bien volontiers en consentant aux pieux vœux de l’Orateur, pour alimenter et accroître la dévotion des fidèles vers la sainte Mère de Dieu et l’auguste Sacrement de l’Eucharistie, avec la teneur du présent décret, nous érigeons et déclarons canoniquement érigée pour les fidèles de l’un et l’autre sexes à l’autel majeur de la susdite église, la pieuse société qui aura comme nom Association des Dévots de Marie Auxiliatrice, de façon à ce que tous ceux qui s’y inscriront comme membres, en accomplissant les œuvres prescrites, puissent participer aux Trésors de l’Eglise. C’est étant donné que les statuts qui ont été présentés à notre appréciation et qui, par nous ont été signés, sont reconnus comme être adaptés au gouvernement et à l’accroissement de la pieuse Association. Nous approuvons ces mêmes statuts et nous nous réservons la faculté d’ajouter ou de modifier ce que nous jugerons être de majeure utilité pour ladite pieuse Association. Avec notre décret, avec le recours susmentionné et avec ces statuts, nous voulons qu’ils soient reportés dans les registres de notre Curie et qu’un authentique exemplaire en soit délivré à l’Orateur.
Donné à Turin le jour 18 Avril 1869.

+ Alessandro, Arcivescovo

Teol. Gaudi pro Canc.

Parcours de formation 2018-2019 : Avec Marie, femme de foi

150° anniversaire de la fondation de l’ADMA (18 Avril 2019)

VIII° Congrès international de Marie Auxiliatrice (Argentine, 7-10 novembre 2019)

Don Pierluigi Cameroni

Animateur Spirituel Mondial

6 Mars: L’Angelus Domini

Nos propos sur l’Angélus veulent être seulement une simple mais vive exhortation à conserver l’habitude de le réciter, lorsque et là où c’est possible. Cette prière n’a pas besoin d’être rénovée: sa structure simple, son caractère biblique, son origine historique qui la relie à la demande de sauvegarde dans la paix, son rythme quasi liturgique qui sanctifie divers moments de la journée, son ouverture au mystère pascal qui nous amène, tout en commémorant l’Incarnation du Fils de Dieu, à demander d’être conduits « par sa passion et par sa croix jusqu’à la gloire de la résurrection », font que, à des siècles de distance, elle conserve inaltérée sa valeur et intacte sa fraîcheur. Il est vrai que certains usages traditionnellement liés à la récitation de l’Angélus ont disparu ou peuvent difficilement subsister dans la vie moderne; mais il s’agit d’éléments marginaux: la valeur de la contemplation du mystère de l’Incarnation du Verbe, de la salutation à la Vierge et du recours à sa miséricordieuse intercession reste inchangée; et, malgré les conditions nouvelles des temps, ces moments caractéristiques de la journée – matin, midi et soir – qui délimitent les périodes d’activité et constituent une invitation à s’arrêter pour prier (Marialis Cultus N°41)
1 L’Angelus Domini, Prière de la Tradition populaire.
 L’Angélus Domini est la prière traditionnelle avec laquelle les fidèles trois fois par jour, à savoir à l’aurore, à midi et au coucher du Soleil, commémorent l’annonce de l’Ange Gabriel à Marie. L’Angelus est donc le rappel de l’événement salvifique par lequel, selon le dessein du Père, le Verbe, par l’action de l’Esprit Saint, se fit Homme dans les seins de la Vierge Marie. La récitation de l’Angelus est profondément enracinée dans la piété du peuple chrétien et est appuyée par l’exemple de Pontifes Romains. En certains endroits le changement des conditions des temps ne favorisent pas la récitation de l’Angelus, mais dans d’autres encore les empêchements sont moindres, pour cela il faut tout tenter pour que se maintienne vive et se diffuse l’habitude dévote, en suggérant au moins la simple récitation des trois Ave Maria.

Cette prière, alors qu’elle nous invite à contempler le mystère du verbe de Dieu qui s’est fait chair dans les seins de la Vierge, nous aide à vivre la vie quotidienne en union au mystère de l’Incarnation rédemptrice et à élever notre prière confiante à Dieu le Père qui, dans le mystère de l’Annonciation de son Fils, ouvre à tous les hommes la maison de son règne et révèle son cœur rempli de bonté.
L’Eglise, à l’exemple de Marie est appelée dans son action pastorale à vivre et à témoigner la condescendance et l’amour pour l’humanité manifesté par Dieu le Père dans l’incarnation de son Fils.

L’intention pour la paix invite à prier pour les chefs de nations, pour qu’en gouvernant les peuples qui leur ont été confiés, ne suivent pas la seule ambition du pouvoir sur l’homme, mais qu’ils servent la dignité et le respect de la vie humaine, précieuse aux yeux du très Haut.

Les personnes souffrantes ou en difficulté, qu’elles trouvent réconfort dans cette prière en s’abandonnant dans les mains du Père qui a envoyé son Fils dans le monde pour se charger de la douleur humaine. 

Les familles chrétiennes renouvellent dans les éléments heureux et tristes du quotidien et dans les engagements de la vie le regard de foi qui soutient et illumine.

Les personnes consacrées, en s’inspirant de la Vierge de l’Annonciation sont invitées à donner un exemple lumineux de foi et de prompte collaboration au Christ Rédempteur.

Dans le rêve prophétique de neuf ans, l’homme vénérant habillé d’un manteau blanc dit au petit Jean Bosco : « Moi, je suis le Fils de Celles que ta mère t’a appris à saluer trois fois par jour. »
L’Angelus alors était la prière traditionnelle, que certainement Maman Marguerite a enseignée à Jean Bosco et celui-ci la disait. Ce rappel souligne la valeur fondamentale de la foi et de la prière apprises en famille dans une forme simple et quotidienne.

Rappelons-nous le petit Jean Bosco à la ferme des Moglia. Le vieil oncle Joseph arrive très fatigué à midi, et se laisse tomber sur un siège pour souffler. La cloche de l’église sonnait. Il voit le petit Jean Bosco qui s’agenouille et récite l’Angelus. Ambigu, il s’exclama : « Ah Bravo ! Nous les patrons nous travaillons jusqu’à l’exténuement total et l’apprenti prend tout son temps et prie en toute tranquillité », et le petit Jean Bosco de rétorquer : « Quelle barbe, vous savez que dans le travail je ne recule jamais ! Ma mère m’avait enseigné que quand on prie, deux graines donnent quatre épis. » 
2 Sainteté quotidienne

La Vierge Marie a toujours été proposée par l’Église à l’imitation des fidèles, non point précisément pour le genre de vie qu’elle a expérimenté, d’autant moins que le milieu socioculturel dans lequel elle s’est déroulée est aujourd’hui presque partout dépassé, mais parce que, dans les conditions concrètes de sa vie, elle a adhéré totalement à la volonté de Dieu (Cfr. Lc l, 38), elle a accueilli la parole et l’a mise en pratique, elle a été inspirée dans son action par la charité et l’esprit de service: en résumé, elle fut la première et la plus parfaite disciple du Christ. Tout cela a une valeur exemplaire universelle et permanente. (Marialis Cultus N°35)

La prière de l’Angelus nous rappelle comment Dieu nous invite à accomplir sa volonté dans le concret et dans la simplicité de la vie de chaque jour. En faisant mémoire de l’Incarnation du verbe, cette prière nous aide à vivre dans la foi notre vie, à renouveler notre consécration filiale à Marie notre mère, à intercéder pour la paix dans le monde et dans les cœurs, dans la fatigue et dans la lutte pour mieux suivre le Seigneur. Cette prière nous met à l’école de Marie pour savoir reconnaître les temps de Dieu et sa grâce, et surtout pour ne pas gaspiller les inspirations du Seigneur, pour ne pas laisser perdre l’invitation à aller de l’avant sur la voie de la sainteté. Tout ceci se joue dans les rapports personnels, dans l’attention aux petites choses, à ce qui semble important, parce que la magnanimité se révèle dans les choses simples et quotidiennes.
Les choix de vie non seulement sont préparées par les petits choix de chaque jour, mais se prolongent dans le temps avec les pas concrets avec lesquels on les traduit en acte. L’exercice du discernement devient ainsi même un style de vie, qui ne s’applique pas seulement à des moments extraordinaires, ou aux moments au cours desquels on doit résoudre des problèmes graves, ou encore quand on doit prendre une décision cruciale; mais plutôt dans la réalité variée de la vie de chaque jour. C’est pourquoi le discernement est aussi un don que nous devons demander avec confiance à l’esprit-Saint, et en même temps le cultiver avec la prière, la réflexion, la lecture et le bon conseil. Cela vaut en particulier pour les jeunes et pour ceux qui ont la responsabilité éducative.
L’appel à la joie et à la vie en plénitude se situe toujours dans le cadre d’un contexte culturel et social. C’est pour faire face aux circonstances de la vie quotidienne que les jeunes désirent être accompagnés, formés, mis en responsabilité. L’Église est donc appelée à « sortir, voir, appeler » (DP III, 1.3), c’est-à-dire à investir du temps pour connaître et comprendre les contraintes et les opportunités des divers contextes sociaux et culturels afin d’y faire résonner de manière compréhensible l’appel à la joie de l’amour. En même temps, les relations sociales et interpersonnelles ainsi que les dynamiques de la vie quotidienne (amitié, affectivité, rapport au temps et à l’argent, etc.) entraînent l’apparition de désirs, idées, émotions et sentiments qu’un parcours d’accompagnement aidera à reconnaître et à interpréter. Une perspective intégrale exige de reconnaître l’existence des liens entre les domaines et les contextes où se déroule la vie des jeunes, ce qui exige de convertir les pratiques pastorales et les modes de formation des accompagnateurs. En particulier, l’expérience de ses propres fragilités ou la rencontre avec celles d’autrui, qu’elles viennent d’un groupe ou d’une communauté, d’une société ou d’une culture, est aussi éprouvante que précieuse. Pour les jeunes, cela peut être l’occasion de découvrir des ressources cachées et de voir naître des questionnements vocationnels, en l’incitant à sortir d’une recherche continuelle de petites certitudes. En accompagnant ces parcours, l’Église découvrira de nouvelles frontières et de nouvelles ressources pour remplir sa mission. (Instrumentum Laboris du Synode des évêques pour les jeunes, N°144-145)
3 Prière de l’Angelus

L’Ange du Seigneur apporta l’annonce à Marie,

Et elle conçut du Saint-Esprit. Je vous salue Marie ...
Voici la servante du Seigneur,

Qu’il me soit fait selon votre parole. Je vous salue Marie ...
Et le Verbe s’est fait chair,

Et il a habité parmi nous. Je vous salue Marie ...
Priez pour nous, sainte mère de Dieu,

 Afin que nous soyons rendus dignes des promesses du Christ.

Que ta grâce Seigneur notre Père se répande en nos cœurs, par le message de l’ange, tu nous as fait connaître l’incarnation de ton Fils bien-aimé, conduis-nous par sa passion et par sa croix jusqu’à la gloire de la résurrection. Par Jésus-Christ ; notre Seigneur, Amen.

Gloire au Père, et ai Fils, et à l’Esprit-Saint… (Trois fois).

Les Chroniques de la Famille
Tivoli (Rome) : Présentation de l’ADMA
Le dimanche 27 Janvier a été présentée à Tivoli l’ADMA aux familles liées aux Sœurs salésiennes Oblates du Sacré-Cœur, fondées par Mgr Joseph Cognata. L’initiative a été lancée par la Sœur Graziella Benghini, qui est la Mère Générale. Elle a eu la disponibilité et la collaboration de toutes ses consoeurs. Don Pierluigi Cameroni et Mme Simonetta Rossi ont partagé le cheminement de l’ADMA avec les familles. Cette expérience a donné une très belle journée de grand intérêt et de profonde communion charismatique. La journée a connu la présence de beaucoup d’enfants, eux qui sont les graines d’espérance !
Toronto (Canada)

Le 29 Janvier, nous avons célébré la messe en honneur de Saint Jean Bosco, messe au cours de laquelle deux membres de l’Association, Maria Bussman et Marilyn Correa ont manifesté et exprimé leur adhésion à l’ADMA, et ensuite tous les autres membres ont renouvelé leur engagement. Cela a été un beau moment plein d’amour et de dévotion pour notre Mère et pour Jésus. A cause d’une tempête de neige, notre animateur spirituel, le Père Frank Kelly, SDB, n’a pas pu être présent. C’est le Père Enzo Tragatti, SDB, qui l’a remplacé.

Nous continuons à nous rencontrer chaque mois et à tenir trois récollections chaque année sous la guide spirituelle de Père Kelly. Nous sommes très reconnaissants pour son soutien continu et aimable. Cette année nous avons poursuivi notre cheminement pour une majeure prise de conscience et pour la compréhension de l’amour et de la miséricorde de Dieu en étudiant le livre du Docteur Gregory Popcak, Broken Gods, Hope, Healing and the Seven Longings of the Human Heart (Dieux brisés, espoir, guérison et les sept aspirations du cœur humain), qui explore de façon détaillée les merveilleux plans que notre Père a pour nous et comment en comprendre le mieux possible les applications. Petit à petit que nous croissons dans la compréhension plus profonde et dans l’acceptation de l’amour de Dieu pour nous, nous serons en grade de partager plus facilement son amour et sa miséricorde avec les autres. Et naturellement, nous faisons tout cela à travers l’intercession et la guide de notre Mère Marie, Auxiliatrice des chrétiens. (Mme Margaret Pupulin, Présidente de l’ADMA-Toronto) 
Bolivie: Rencontre nationale de l’ADMA

Cochabamba, Bolivie-Février 2019, avec l’objectif d’étudier les orientations du Recteur Majeur et planifier les activités pour l’année 2019, il s’est tenu, près le siège de Cochabamba la rencontre nationale de l’Association de Marie Auxiliatrice (ADMA). A la rencontre ont participé les présidents de départements et les autres hôtes, en dehors de Don Severino Laredo, l’animateur spirituel au niveau national. Dans une ambiance fraternelle, se sont rencontrés les représentants de La Paz, de Santa Cruz, de Cochabamba et de Tarija. Un des points plus intéressant de la rencontre a été la disponibilité de jeunes de l’ADMA à visiter les différents groupes et à promouvoir la participation des jeunes.
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